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Jean 20.1-10 (traduction Parole de Vie)

1 Le dimanche matin, très tôt, Marie de Magdala part vers la tombe. Il fait encore nuit. Il y
avait une grosse pierre à l’entrée et Marie voit qu’on l’a enlevée. 2 Alors elle part en courant,
elle va trouver Simon-Pierre et l’autre disciple, celui que Jésus aimait. Elle leur dit : « On a
enlevé le Seigneur de la tombe, et nous ne savons pas où on l’a mis ! » 3 Pierre et l’autre disciple
partent, ils vont vers la tombe. 4 Ils courent tous les deux ensemble, mais l’autre disciple court
plus vite que Pierre et il arrive le premier à la tombe. 5 Il se penche et il voit les bandes de tissu
posées par terre, mais il n’entre pas. 6 Simon-Pierre arrive après lui. Il entre dans la tombe, il
regarde les bandes de tissu posées par terre. 7 Il regarde aussi le linge qu’on avait mis sur la
tête de Jésus. Ce linge n’est pas posé avec les bandes de tissu, il est enroulé à part, à un autre
endroit. 8 Alors l’autre disciple, celui qui est arrivé le premier à la tombe, entre, lui aussi. Il
voit et il croit. 9 En effet, les disciples n’avaient pas encore compris ce que les Livres Saints
annonçaient : Jésus doit se relever de la mort. 10 Ensuite les deux disciples retournent chez
eux.

Actes 10.37-43

37 Tout a commencé après que Jean a lancé cet appel : « Faites-vous baptiser ! » Vous savez
ce qui est arrivé, d’abord en Galilée, puis dans toute la Judée. 38 Vous savez comment Dieu a
répandu la puissance de l’Esprit Saint sur Jésus de Nazareth. Jésus est passé partout en faisant
le bien. Il guérissait tous ceux qui étaient prisonniers de l’esprit du mal, parce que Dieu était
avec lui. 39 Et nous, nous sommes témoins de tout ce qu’il a fait dans le pays des [Judéens] et
à Jérusalem. On l’a supprimé en le clouant sur une croix. 40 Mais, le troisième jour, Dieu l’a
réveillé de la mort et il lui a donné de se montrer 41 non pas à tout le peuple, mais à nous. En
effet, Dieu nous a choisis d’avance comme témoins. Quand Jésus s’est relevé de la mort, nous
avons mangé et bu avec lui. 42 Il nous a commandé d’annoncer la Bonne Nouvelle au peuple et
de rendre ce témoignage : Jésus est celui que Dieu a choisi pour juger les vivants et les morts.
43 Tous les prophètes ont parlé de lui en disant : « Toute personne qui croit en Jésus reçoit par
son nom le pardon des péchés. »

Saisis par l’Évangile de Jésus le Christ

Beaucoup d’agitation ce matin au monastère
de Pié-Foulard pour célébrer la résurrection
de Jésus à l’aube de Pâques, tous les chrétiens
ensemble, catholiques, protestants, anglicans,
orthodoxes, évangéliques. De l’agitation pour
préparer le temple de Saint-Sauvant pour nous
accueillir ce matin, le pain et les boissons pour
célébrer la Cène, l’eau pour le baptême…

Oui, beaucoup d’agitation ce matin : Marie
de Magdala part très tôt, dans la nuit, pour
se rendre à la tombe. Puis elle retourne en
courant vers les disciples. Ensuite Pierre et le
disciple que Jésus aimait partent à leur tour.

Ils courent aussi, constatent, et repartent vers
les autres disciples qui sont restés dans la mai-
son.

De l’agitation et de la confusion. C’est la nuit,
également dans les esprits. Marie de Magdala
trouve la tombe vide et le désarroi la sai-
sit : « nous ne savons pas où on l’a mis »,
dit-elle ensuite aux disciples. Ce que Marie
leur rapporte crée aussi de la confusion, suf-
fisamment pour que deux disciples accourent.
Pierre constate l’absence du corps de Jésus,
mais c’est l’autre disciple qui comprend, qui
fait les liens, et finalement croit.

En effet, la résurrection se produit réellement
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lorsqu’elle devient vérité au fond de soi. Ce
matin de Pâques, l’évangéliste Jean vient in-
terroger chacun, chacune, sur sa vérité par
rapport à la résurrection : Suis-je véritable-
ment éclairé par la lumière de la vie en Christ ?
ou bien suis-je encore dans la confusion de la
nuit ?

Qui croit vraiment au relèvement par Dieu de
la mort, à tel point que la mort n’a plus d’em-
prise sur lui ? Quand nous sommes confron-
tés à la mort — du fait d’une perte impor-
tante pour nous, du fait de la maladie, du
vieillissement, de la fin de vie, du décès d’un
proche —, nous avons des difficultés à vivre
cette confiance en la résurrection. La mort
nous atteint encore dans nos esprits. L’his-
toire de Marie de Magdala, de Pierre et de cet
autre disciple est aussi notre histoire : lents à
croire, à faire confiance ; ça résiste à l’intérieur
de nous.

Pierre a cheminé. Quelques années après l’évé-
nement de Pâques, il relit toute cette his-
toire de Jésus. Le texte du livre des Actes
des apôtres, que nous avons également lu,
nous rapporte les paroles que Pierre adresse
à une foule rassemblée dans la maison de
Corneille, un officier romain. Ses paroles an-
noncent l’Évangile de Jésus le Christ, depuis
l’appel à la conversion proclamé par Jean le
baptiseur, les gestes et enseignements de Jé-

sus, sa mort sur la croix et son relèvement par
Dieu de la mort, le pardon reçu par celui qui
croit. L’Évangile de Jésus le Christ remplit la
foule de la présence de Dieu et aboutit au bap-
tême. Le baptême est alors le signe qu’ils se
sont laissés saisir par Dieu, par sa grâce et son
amour.

Aujourd’hui, nous accueillons la demande de
baptême de Keylioh. Par ce baptême, c’est
toute la Bonne Nouvelle de Jésus le Christ qui
est proclamée. Laissons-nous être saisis à nou-
veau par Dieu. Alors nous pourrons entendre
les paroles vivantes que Jésus nous adresse au-
jourd’hui : « Oui, je vous le dis, c’est la vé-
rité, le moment arrive, et c’est maintenant : les
morts vont entendre la voix du Fils de Dieu, et
ceux qui l’entendront vivront. Le Père possède
la vie, le Fils aussi possède la vie. C’est le Père
qui lui a donné cela » (Jean 5.25-26) « Le pain
vivant qui est descendu du ciel, c’est moi. Ce-
lui qui mange de ce pain vivra pour toujours.
Et le pain que je donnerai, c’est mon corps, je
le donne pour la vie du monde. » (Jean 6.51)
« Celui qui relève de la mort, c’est moi. La vie,
c’est moi. Celui qui croit en moi aura la vie,
même s’il meurt. » (Jean 11.25) « Dans peu de
temps, le monde ne me verra plus. Vous, vous
me verrez vivant, et vous vivrez vous aussi. Ce
jour-là, vous comprendrez que je vis dans mon
Père, que vous vivez en moi et moi en vous. »
(Jean 14.19) Amen !

Sur Internet : poitou-rural.epudf.org 2/2

https://poitou-rural.epudf.org

